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BIBLIOGRAPHIE

Depuis sa création en 1960, S.O.S Amitié a suscité 
beaucoup d’intérêt de la part des journalistes de la 
presse écrite ou audiovisuelle, qui ont effectué de 
nombreux reportages à son sujet. 
Parmi les livres parus, l’un, intitulé « Ce soir je me 
suicide » de Georges Ras, édité chez Fayard en 
1971 (épuisé, mais présent dans la plupart des 
Postes) raconte de façon vivante et documentée 
les débuts de l’écoute téléphonique au Royau-
me-Uni avec Chad Varah, et consacre un chapitre 
chaleureux à notre association telle qu’elle était à 
cette époque.
En matière de télévision, un document précieux 
est l’interview de « Monsieur Jean », notre premier 
écoutant, extrait de la célèbre émission de la RTF 
« Cinq Colonnes à la Une » du 9 mars 1962. Il 
est accessible par internet sur le site de l’Institut 

National de l’Audiovisuel (www.ina.fr).
Par ailleurs, des étudiants en sociologie et en psy-
chologie ont consacré – et continuent à le faire – 
plusieurs mémoires ou thèses centrés sur l’écoute 
téléphonique, et en particulier celle pratiquée au 
sein de notre associa-
tion, qui est souvent 
reconnue comme une 
pionnière de référence.
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Le dossier central d’un prochain numéro de la 
Revue sera consacré à l’écoute des appels de 
«phonophiles».  Ces appels soulevant de nombreu-
ses questions, les points de vue apportés par les 
écoutants et les écoutantes seront particulière-
ment attendus afin d’alimenter le débat. Merci de 
les communiquer par la messagerie électronique à 
jpigot@sos-amitie.org avant le 25 juin prochain.

IMPORTANT
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A
llez ! Laissons-nous emporter quelques instants par la 
magie des chiffres ronds qui nous incite à faire étape. 
Regarder en arrière vers le passé et l’histoire déjà 
longue de S.O.S Amitié. Faire le point sur la situation 

actuelle et nous projeter timidement et avec modestie vers 
l’avenir. 
Il est frappant de constater que ce service d’aide est né, en 
France comme en Angleterre et dans d’autres pays, à peu près à 
la même époque et à l’initiative de pas-
teurs. Comme si le vertige 
qui peut amener l’homme 
à envisager de mettre fin à 
ses jours interpellait plus 
particulièrement les Égli-
ses, soucieuses de promou-
voir et de sauvegarder à tout 
prix cette vie. 
Très vite aussi, en France et dans cer-
tains autres pays, le service proposé a voulu 
s’affranchir de cette connotation religieuse 
et s’enraciner dans un humanisme largement 
ouvert, s’interdisant tout jugement ou référen-
ce à une morale. Mais, confiant en la capacité 
de la personne à se prendre elle-même en charge 
à travers une relation amicale et chaleureuse nouée 
avec la personne qui se propose de l’écouter dans sa détresse.
Ces cinquante années ont été principalement consacrées à bâtir 
progressivement une éthique de l’écoute, abandonnant assez 
vite le «savoir» au profit de l’ «être à l’écoute» et une approche 
de la personne tout entière, au-delà du problème évoqué. 
 La Charte, tout d’abord, réactualisée à deux reprises. Puis des 
outils et références essentiels pour la formation des personnes à 
l’écoute, autour d’un Livre Blanc de la Formation formalisé dans 
les années 90. 
Il nous paraît incontestable que cette formation, au départ et 
tout au long de son engagement, constitue pour l’écoutant un 
point fort de son engagement, lui permettant de travailler sans 
cesse sur lui-même et de se développer. Au point que, lorsque 
viennent l’usure et le temps du départ, beaucoup se trouvent 
désemparés en recherchant vainement un autre engagement 
aussi solidement étayé.
Longtemps aussi, s’est développée et entretenue une culture du 
secret, encouragée par l’indispensable confidentialité garantie à 
la personne qui appelle. Un secret parfois poussé à l’extrême qui 
a pu, ici ou là, friser la clandestinité et faire de cet engagement 
un tabou. 
Comment, dans ces conditions, aborder ce monde de la com-
munication où il nous faut entrer pour ne pas risquer de devenir 
invisibles au milieu des multiples réseaux d’échanges qui se 
créent ? Ce travail-là est en cours en ce moment, avec son lot de 
tensions qu’il nous faut apprendre à maîtriser. 
Avec plus de 720 000 appels reçus jour et nuit tout au long de 
l’année par ses 1800 bénévoles, S.O.S Amitié demeure l’acteur le 

plus impliqué dans l’écoute du mal-être et la prévention du sui-
cide en France. Des équipes qui se renouvellent malgré la crise 
du bénévolat, que l’on voit actuellement se rajeunir et issues de 
toutes les catégories socio - professionnelles. 
Une croissance permanente du nombre de ces appels, trom-
peuse et déroutante à certains égards, car l’évolution du télé-

phone – et de l’Internet – a rendu plus facile et 
peu onéreuse la multiplication des appels d’une 
même personne. Répondre, de plus en plus, à 

une demande relevant du maintien du lien 
social plus que de la détresse et 

l’urgence pose véritablement 
question. 

Ce débat-là a accueilli de 
nombreuses contribu-
tions, tant des écoutants 
que des professionnels 
qui les accompagnent, 

dans un récent numéro de 
la Revue. 

Il a suscité l’intérêt d’autres 
acteurs de la téléphonie sociale, 

qui y sont également confrontés, 
ouvrant le champ possible d’une réflexion 

commune sur cette évolution. Il nous amène aussi 
à aborder de plus en plus ce sujet lors des recrutements et à 
adapter les formations initiales afin d’y préparer les nouveaux 
écoutants.
L’évolution des technologies et l’apparition de multiples autres 
lieux et moyens d’échanges nouveaux n’est pas sans interro-
ger le devenir de notre service d’aide. Elle inquiète parfois nos 
écoutants attachés à une relation qui prend appui sur la voix. 
Une voix dont les multiples intonations permettent de mieux 
sentir, au-delà des mots, l’état dans lequel se trouve la personne 
qui appelle et ainsi mieux l’accompagner. Une relation véritable-
ment duelle, aussi, tandis que se multiplient les possibilités pour 
la personne fragilisée de «zapper» en vue de rechercher une 
réponse immédiate à son problème. 
Au moyen d’une fiction et d’une relecture du travail de Serge 
Tisseron, psychiatre et psychanalyste, quelques pistes de ré-
flexion sur ce point sont proposées dans le présent numéro de la 
Revue. 
Un numéro qui a été conçu pour accompagner le 50ème anni-
versaire de la création en 1960 du premier Poste S.O.S Amitié à 
Boulogne, tant au sein des écoutants d’aujourd’hui qu’à l’ex-
térieur. Il tente de revisiter un passé dont nous sommes plutôt 
fiers, de redire où nous en sommes aujourd’hui et d’évoquer le 
futur.  
Un prochain numéro traitera des appels de «phonophiles» et 
sera largement ouvert à vos contributions sur ce sujet (voir 
page 2).

Jean-Pierre Igot
jpigot@sos-amitie.org
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COURRIER
Après avoir mâché et remâché les articles 
de la revue, j’ai trop souvent envie de sau-
ter sur ma «plume» pour remercier tous 
ceux (ou celles) qui nous font, ainsi, parta-
ger leurs découvertes ! Si je me «lâchais» 
vraiment, je dirais «leurs énergies, leurs res-
sources à l’Écoute». Très souvent ces lignes 
nous aident à mettre des mots concrets 
sur l’Écoute que nous avons envie de vivre 
nous-même...
Je ne sais pas si vous avez assez d’échos 
d’écoutants, mais aujourd’hui je crois im-
portant de vous dire qu’aux relèves de 
permanences, on a envie maintenant 
d’échanger quelques mots sur les apports 
personnels que nous trouvons dans la Re-
vue. Ce n’était pas toujours le cas...  Pour 
faire court, certains disent que vous n’êtes 
plus ABSCONS : ils ont envie de vous lire !
Pour ma part, j’apprécie énormément que, 
dans le respect du Livre Blanc, vous ouvriez 
des fenêtres qui s’y trouvent... Pour ne pren-
dre que ceux-là, quelle fraîcheur délicate 
dans «Rappelant mon amour» et «Lettre à 
mes amis habitués» !
Quelles dispositions d’accueil bienfaisant 
pour eux  ! C’est donc possible d’ETRE  
ainsi !!
J’ai l’habitude de surligner ce qui me  
paraît lumineux. Mon N°142 est plein de 
«jaune» !
Et que de matières pour d’éventuels  
partages ou carrefours (...)
Merci et ... encore !

Georges 
Poste de Mulhouse (à découper ou à recopier sur papier libre)




